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fiHii/r pour uiioux lu t'airo uvaUir. et quel-

<|ii(!rt personnes de h<mno foi (|iii ne con-

naissent point les artitices de liin;:iiifO do eo

luonsicur peuv<Tits'en liiiwMT imposer. Il

dht bien, h ui' itril (onjours mil f Ke-
elierclions les, icnioii.'nii^es do ses nniis ac-

tuels, les lil»éraux.

Nous avons dit (pie. dans lu pensée deecs
deiiiicrs, il pouvait eliarijrer d"opini(tns

suivant les besoins et les tentations. JiO

Journal nccusu ISI. Alereier d'avoir voulu

s'en^j-afrer comme rédacteur du .Jimniiil ih

St. Jli/iir!iitli( avant de prendre la direution

du Courritr. Notre homme qui recevait

un .salaire d'un jdunial con.Kervateur jura

SCS ^'runds dieux ipio eo ii'('t(ilf jtns rrni.

Or, 31. Koiitairie. le 7 .seitteiabro IS(»;{,

•'(rivait en réponse à cette déné^^ation l'or-

iiielle :

'• Il est (IcH ;,^ciiH (|iii ignorent encore jiis(pi à

|iifl |)()iiit M. iMiTcicr, ri'iluetcur du Courrier ilc

>L lljiarinthe, \h\\\. jtoussi-l- rctlrolltcric <;t lu

uiiinie. (lu iiii>iiKiin'/t. Il eu est d'initrcK (ini t'<'r-

III' nt clin''tieiuienu'nt les ycii.'ï sur ces petites

I
rcfudillcH d'un Jii/ne lioninie <jiii ne lerf que
Ihcu et son / 1111/ ". Les uns i>;noruut et les autres
vivent et nient—ù ceux-ci la preuve il'uii nou-
VKiu nicnsoiifîede M, Mcniir lu^ (IcK.sjlIcia pus
les yeux— îi ceux-là, nous allons prouver (jue

M. Mercier en est rendu au point île tout nier et

'le tout atHrnier, en/un: mi'nif ûi' la vérité.

'•Ce monsieur, i-owainru déjà de mensonj^e
l'Ublic, i\ St. Liboire, a nié ù plusieurs reprises,

liims hfS coliuines de sa l'euille, Lr Courrier (le

St. llyacintlie. (lu'il eût jamais sollicité la ré-

iliii tion du Joiirniil. f.a néf:;ation de ce lait a
'iiiijours été cmpliatique, t'ornu-lle et caté;,'ori-

'|iif.

•• Kli l'ien ! la prcuvi^ (|ue nous allons taire

lin eoiitiaire, sera aussi c!itégori(iiie. aussi for-

nulle (|ue ses nonihreiix démentis.
•• \'oici d'iiliord la déclaration dv T.enjainin

•liiiiuet, Kiiiycr, d TptoïKiui prouvt; au (lelàdc

i"ut l'.oiite, (jUc .M. Mercier a wfnrfjV la rédaction
lin jiiirual :

• Mr. Guittc,
• .l'accuse réception de votre 'xttri' en <Iatc

iln 1er courant, dans lîuiuelle vous me dites que
M..Mercier, rédacteur du Courrier de St. lliiacin-

ihf nie positivement avoir Jamais sollicité la

léiliii lion du Jdiirndldi: ÎSt. Hyacinthe.
" .le suis ou ne peut plus surpris, de voir M.

Mereier commettre une imprudence aussi grau-
||i' ipif celle-lù.

•' .M. Mercier doit so rappeler, qu'à sa prière,
!' vous ai demandé, pour lui, la place de rédac-
teur de votre journal, et qu'il n'a pris la rédac-
tiini du Cmiirier lonj;temps après, qiU' ]iurce disait

qu'// // Iruuvttil «le m^i7/«>u/«ar<f/i/a//^/>,et cela après
in'avoir remercié en termes l(!HpliiH polis delà
bonté que

j avais eu de m interenser l'i lui.

•' .l'espère (pie .M. .\?ercier voudra bien leeon-

niiitre son lureiir et ne i>lu« accuser les autres
do nu'nson^e.

" .le vous autorise, nuuisieur, à taire di; cette

lettre rUMii;.'e que MMIS croire/, nécessaire d'en
luire dans l'intérêt de lu vérité,

Tout ù vous,

M. Oi iMKr.

lîliton, à sept
,
ISU:).

" Le publie est nniintenant
une t'ois de jdiis en mesure d'iipprécier la véru-

cité et riionnéteté religieuse et morale du héros

de St. Liboire.
" Nous avons troj) louf^'temps occupé l'atten-

tion <le nos lecteurs à propos de cette atl'ain- où
M. Mercier a la mine d'un homme prêta rédiger

inditléremmetit un journal bleu, ou un jouriiiil

rouge, pourvu «pie son intérêt y trouve son
l'onipte

"

(Vest ainsi que M. Koutaino écrivait sur

le compte de M. iMercier, en l.S('i.'{. J'epuis

31. Fontaine ne s'est jamais retracté et n'a

jamais désavoué un .seul mot des lujiubrcux

articles (pi'il a écrit pour prouver (pu; son

adver.-iaire d'alors dont l'intérêt est lo mo-

bile ne disait point la vérité.

Pour l'aire comprendre aux libéraux de

St. llyacintlie et de JJauct U^ peu de cas

(pion pouvait faire des assert'ons de 31.

3Iofeier, 31. Fontaine, le li."» juin lS(i;i.

écrivait:

" JI. le n'-dacteur du Courritr nous démentit
deux t'ois coup siu' coup avec sa politesse ordi-

naire dans sa feuille de vendredi— ii propos de

ce (pie nous avons rapi'orté sur la nomination
du Comté de Shetfoid.

"M. Mercier croit-il pur iiJi/.ar(', faire croire

au public que l'on jieut i nmrr ntliir/ici- h' moin-
dre degré de crédibilité à se;s dénégations '!

" M. Mercici'croit il de bonne foi ipi'il /ui

nupit denier une chose pour que l'opinion publi-

(pie soit convaincue qu'elle n'existe pas '.'

" M. Mercier devrait se rappeler son escapade

de St. Liboire et n'atlirmer (pi'à bon escient.

"M. Mercier w/i/ romnir d' Imliitiih' en niant

la vérité des laits que nous avons i^elatés,

" La preuve '.'

" l-;ii bien ! nous référons ^L Mercier à M.
Laframboi.se, l->cr., M. T. 1'., un peu plus croya-

ble qu'il jieut l'être à tous égards
"

A propos des attaques de 31. .^[e|•cier

contre l'IIon. Lafrainboi.se, il y eut une

assemblée pour ' rotc^ter contre les écrits

du Cniirr'ur. Voici ce (pic le .l<<vr)i(if


